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Davaldada, Solsticium, Carnaval… Despuòi 2010, lo collectiu 
Inter’Cal reviuda la tradicion de las grandas fèstas calendàrias sus 
la vila. Rescontre lo 18 de novembre per la fèsta de las armas dels 
mòrts que marca l’auton.

Mai d’un milierat de personas 
an seguit, au mes de març, 
lo passa-carrirèra plen de 
colors de 600 personatges 
en costumas, engimbrat a 
l’escasença dau Carnaval. 
Una capitada dau collectiu 
Inter’Cal, que recampa 
d’aderents de las tres escòlas 
Calandretas de Montpelhièr 
e dau collègi occitan Leon 
Còrdas. « Cal de meses de 
preparacion cada an per fargar 
los costumes amb l’ajuda 
de Süan Czepzynski, mas 
tanben per sensibilizar grand e 
pichons a las praticas ritualas 
amb las comedianas dau 
Teare de las Originas, sens 
doblidar l’engèni carnavalèsc 
o la particion musicala 
qu’aqueste an serà bailada per 
los musicians de Grail’Òli » 
nos explica Stella Fontana, 
presidenta de l’associacion. 
« Fasem rampèu a totas las 
idèias e bonas volontats, tan 
coma als mecènas generoses 
que se presentaràn, per nos 
ajudar a melhorar encara las 
edicions venentas. »
Collectiu festiu e cultural, 
recampant uòi quasi 

900 aderents, parents 
d’escolans, simpatisants, 
Inter’Cal a fach de la 
promocion de la lenga e 
de la culturas occitanas son 
caval batalhièr. DIns d’unas 
manifestacions convivialas, 
inter-generacions, dubertas 
au pus grand nombre. En 
parallèla amb lo Carnaval,lo 
collectiu prepausa dos autres 
grands moments. « Lo que 
ven, lo 18 de novembre, per la 
fèsta de las armas dels morts 
que marca l’auton. Que sonam 
La Davalada. DIns l’esperit 
d’Halloween, sens romecas ni 
leberons, mas amb totes los 
personatges de la paur, segon 
la tradicion occitana : mascs, 
fadas, fantaumas… »  
Lo 23 de junh, l’edicion 
nòva de Solsticium, vertadièr 
caireforc entre la tradicion e 
la creacion contemporanea, 
se farà au kiosque Bosc, 
recampant una granda 
diversitat d’artistas que totes 
defendon la lenga occitana e 
l’art de viure en comun.

Plus d’un millier de personnes ont 
suivi au mois de mars, le défilé 
coloré des 600 personnages en 
costume organisé à l’occasion 
du Carnaval. Une performance 
signée par le collectif Inter’Cal, 
composé d’adhérents des trois 
écoles Calandretas de Montpellier 
et du collège occitan Leon Cordas. 
« Plusieurs mois de préparation 
sont chaque année nécessaires 
pour réaliser les costumes sous 
la direction de Sûan Czepczynski, 
mais aussi pour sensibiliser 
adultes et enfants aux pratiques 
rituelles avec les comédiennes 
du Théâtre des origines, sans 
oublier l’ingénierie carnavalesque 
ou la partition musicale assurée 
cette année par la fanfare les 
musiciens de Grail’Oli », explique 
Stella Fontana, présidente de 
l’association. « Nous faisons appel 
à toutes les idées et bonnes 
volontés, ainsi qu’à d’éventuels 
généreux mécènes, pour nous 
aider à encore améliorer nos 
prochaines éditions. »

Vivre ensemble
Collectif festif et culturel, qui 
rassemble aujourd’hui près de 

900 adhérents, parents d’élèves, 
sympathisants, Inter’Cal a fait de 
la promotion de la langue et de 
la culture occitanes son cheval de 
bataille. Au travers notamment 
des manifestations conviviales, 
intergénérationnelles, ouvertes au 
plus grand nombre. Parallèlement 
au Carnaval, le collectif propose 
deux autres grands évènements. 
« Le prochain, le 18 novembre, 
pour la fête des âmes qui marque 
l’automne, baptisée la Davalada. 
Dans l’esprit d’Halloween, sans 
vampires et loups garous, mais 
avec tous les personnages de la 
peur, selon la tradition occitane, 
sorciers, fées, fantômes… » Suivra, 
le 23 juin, la nouvelle édition de 
Solsticium, véritable carrefour 
entre la tradition et la création 
contemporaine, organisé au 
Kiosque Bosc, réunissant une 
grande diversité d’artistes ayant en 
commun la défense de la langue 
occitane et l’art du vivre ensemble.

  

Inter’Cal et les fêtes calendaires
Dévalade, Solsticium, Carnaval… Depuis 2010, le collectif Inter’Cal renoue 
avec la tradition des grandes fêtes calendaires sur la ville. Rendez-vous le 
18 novembre pour la fête des âmes qui marque l’automne.

Inter’Cal page Facebook
Tél. 06 14 60 04 05
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Au cœur d’un des grands sites de France – 
celui de Saint-Guilhem-le-Désert/Gorges de 
l’Hérault – le village médiéval est bâti sur le 
modèle des « circulades » languedociennes. Si 
Saint-Jean-de-Fos est le village des potiers, ce 
n’est pas un hasard. Réunis en association, ils 
perpétuent une tradition de plus de 600 ans 
de travail de la terre vernissée. Des réalisations 
qui décorent les façades des maisons grâce à 
des éléments de faîtages, des descentes de 
chenaux et de gouttières en terre cuite de 
couleur verte. La poterie est partout dans le 
village. Pour découvrir le savoir-faire et l’histoire 
des orjoliers(1), un détour par Argileum, permet 
de visiter un authentique atelier du XIXe siècle 
qui propose visites et animations.

Le village des potiers
Si en août, l’un des plus grand marché de 
potiers de la région se déroule sur la commune, 
octobre réserve une belle surprise festive. Lors 
de Festibol, une soixantaine d’orjoliers vendent 
des bols dans lesquels les visiteurs ont tout 
loisir de déguster les différents potages du 
concours de soupe. De multiples animations 
ludiques complètent cette journée organisée, 
le dimanche 15 octobre, par ces artisans d’art.

S’il ne reste qu’un atelier dans lequel est 
fabriqué le traditionnel vase de Saint-Jean-
de-Fos – cousin de celui d’Anduze – près 
de 25 potiers, véritables créatifs aux styles 
différents, sont installés dans la commune et 
celles alentours. Et pour relier la tradition à la 
modernité, une entreprise innovante a même 
vu le jour. Elle fabrique un système d’irrigation, 
écologique et économe, en terre cuite qui 
remporte un vif succès.
La découverte se poursuit aussi dans la nature, 
plus précisément sous terre. La grotte de 
Clamouse, offre un parcours féerique hors du 
temps, donne à voir une diversité de paysages 
souterrains unique en Europe. Avant de repartir, 
un arrêt s’impose en bordure d’Hérault. Au 
pont du Diable, ouvrage roman du XIe siècle, 
classé au Patrimoine mondial de l’humanité 
par l’UNESCO. Il permettait aux pèlerins de 
Saint-Jacques-de-Compostelle en provenance 
d’Arles, de faire étape à Saint-Guilhem- 
le-Désert dans la célèbre abbaye de Gellone.
(1) Autre nom des potiers

Saint-Jean-de-Fos
L’âme de la terre

La tour de l’église et sa toiture en terre vernissée est la 
signature des potiers de Saint-Jean-de-Fos.

Au pied du Larzac, Saint-Jean-de-Fos est lové là où la vallée laisse place à la plaine et où la 
Séranne rejoint les terres arables. Un village médiéval aux couleurs de la terre vernissée, reflet de 
sa longue tradition potière. À découvrir, le 15 octobre lors de Festibol.


